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ouvelles adhésions, ou qui sie se
iettent pas eni peine des progrès dc

'association ni de son administra.
ion, devraient être cotisé.. spéciale.
ent pour compenser l'activité des

éritables membres sans laquelle ces
embres apathiques auraient bientôt
se plaindre de leur apathie.
L'Association Catholique de Se-
eirs hfutucl dite C. NI. B. A..durant

'année z 89', a payé la jolie somme
e $64oOoo. aux veuves et orphelins
e ses membres décédés

La France catholique et la France
uive, par .joseph de Mlagdele-ane :2
ols. ini 12. Prix 5 fr. [franco 6 fr.]
'liez Louis Vivès, libraire-éditeur,
3 rue Delambre, à Paris.
S'adresser directement à l'adresse

*-dessus ou aux libraiies de cette
lIqui se chargent des comman-

Vroici en quels termes"I La France
ouvelle I rendait compte de l'ou-
age. à la date du 8 mars 1892 :

Un livre nouveau-né, qui vient
e paraître à la librairie L Vivês, un
vre à la fois étrange et véridiquepi-
rianit, original, sérieux et distingué,

livre qui vient juste à son heure,
etla FrancS catkolqz.e. mise en

de la Frm. jdic-naocio
gzed'aujourd'hui. Pas de ca-

eu plus opportunément offrt aux
sexezcs, aux divers âges. aux di-

états de la vie, pas d'actualité
.us réelle, plus saisissante, plus dra-

- . La& nrce plaitamment

-,instable et mécréante quepour
troisième fois, veulent nous impo-
des juifs cosmopolites, coalisées
enos francs-maçons et nos catho-
ues apostats, est reproduite par un
ceau ferme, imîpartial, plein d'ef-
Iinattenduts, riche en couleursrcs-

eux de l'histoire
ML'humour, la verve prirnesau-
ela véhémence et l'origina lité de

uteur animent les peronnages sans
altérer les physionomies et les ca-
ctres, colorent les faits sans nuire

leur désolante réalité....
Après avoirparcouru cette France

volutionnaire, couverte de sang et
ruines, le lecteur entre dans une
on absolument différente. Ses

tombent sur un tableatu sua-
admirable, grandiose, où l'Seil du
'tien se repose avec amour, où le
r du patriote puise une irivinci-

e espérance.
"Le lecteur se trouve cri présence
la vraie France, de celle qu'en-

nta et baptisa l'Eglise du Christde
£France que le christianisme éleva,

Sobit conduisit par la main du-
t quatorze siècles et couronna du

lus glorieux diadème qui soit au
~nde- La patrie française doit
tt à la religion catholique :éta-

Msments d'éducation nationalelois
qutabies, instixatioris de bien.fai-
ncmorale publique, chefs-d'oeu-

redes lettr= et des beaux-arts.._ q
~otre civilisation moderne, pleine de

cntie, d'humanité, de grandeur, esti
eI du catholicisme.
'àLa pse-udo-Républiqur n'a su

je dfflair ce qu'a fait le christia- q
iirc. Celui-ci a édifié, c'eUlleL a

LA C. M. B. A.

Par les présentes, je nomme l'E-
c/w, de St-Hyaciîithe, un organe offi-
ciel de la C. M. B. A.

DR J. A. MACCABE,
Grandi Président.

Avsaux memibres Ire l'U-
nion St-JTooi~pl

Le Secrétaire Trésorier, à St-Hya-
cinthe, est maintenant prêt à rece-
voir la contribution des membres
chaque dimanche et ifête d'obligation
immédiatement après la grand'messe,
cen la salle de la Société, soubasse-
ment de la cathédrale. De plusjus-
qu'à nouvel ordre, on pourra égale-]
ment payer à son domicile. i rue
Claude, cha.-iin des autres jours de la
semaine. Les absents, cependant,
pour toute demande d'information
ou communication devront s'adresser

àpar écrit au dit Secrétaire-Trésorier
quise fem toujours un devoir de ré-
pondre complètement-dans tous les'
ans et à court délai à telle demande

L'•c/èo journal hebdomadaire de
nouvelles, plus particulièremen t voué
aux intérêts, du Secours Mutuel, est
publié par la "'Société de publica-
tion, " sous le conrtrôk pour la rédac-
tion, de censeuirs ecclésiastiq1ues.

J. B. L-AuiE Présidcnt.
B. 0. BÉLAND, Secrétaire.

J. A. CA&DOTTE, Admiristrateur.
Toute communication concernant

le journal doit être adressée à l'adm--
nistrateur.

AVRIL

Co)ntriution mensuell ..... - 40
Décès E. Guillet................. 25

RBouvier............... 25

Total à payer ............. go

a -

Les membres de l'Union St joseph
ne doivent pas oublier qu'ils sont te-
nus d'absister à l'assemblée régulière
mensuelle cen même temps que se-
mnestrielle qui se tiendra, à c-haque
cndroit où il existe une succu-sale
de la société- le dimanche 3 avril
procha:n eni dehors de St-Hyacirithe,
rt le dimanche suivant, zo a"ril, à St-
EFIyainthe- LNassi±tancc à cette as-
embl&e est obligatoire, aux tc-rmes
Je l'article 292 des règlements sous
>ene de l'amende y déterminée, à

démoli ; l'un representc l'affirttalio,
l'autre la néegation. La France ca-
tholique s'oriente en haut et montre
le Ciel ; la Franîce judaïco-maçonni-
que (que l'auteur appelle ingénieuse-
nitnt damne Caïphe) s'oriente vers la
nmatière et Montre îe néant.

IlTel est l'ouvrage que M1. Vivès
offre aux esprits assez français pour
ne pas confondre la justice de saint
Louis, des Harlay. des MNolé. des
Malesherbes, avec laf ilstie des Péri-
vier, des Bouchez, des Fallières.

LIBRAIRIE RELIGIEUSE

13 -Rue Delambre - 13
PAPJ4 (-Fra)

On pe t sc procurer à cette librairie
tout c iocrucn a £w ac eclésiaut.i-

-Lturgke,-Droit Cauort-Théolo.i---
~isc-Pilcmpho -Contmrevra-

HUistoiro--Vie dc Seitq-Divcrs--à dca
moditions spécwaes pour les ccl6maa-

tiques.
25 Fév. '92.

moins d'emipêclhements tels que ceu.x
et eri la manière prévue Dar l'.Irt.cle
293-

A4 la ~ î'têrcL% roiraitA d - dit.
mca et de- fi le.s s'o-r ouvert idirsauche à
1-l cathédra-P. L-A lîiure. de. sxtc:q
relig eux seso iL .15 litures et dous-o et
neuf heureq di watin, et isoi:s et ,CpJt
hcurei de t':iprê. m di.

Transacion- '2'h6'ol ci-dcvant oco-ipé
par LU. Moi.e Lapierre, aur lit niaec- ca
marché. a ét6 vendue à un cacadiéti d -4
Etat.h.Unis. C - dcrilir en a pris l>o4.(b-
rion lut semaine dernière.

Le R. P. G'jTre- Une jolie définition
de la jeune'as. ceuillie danq Vé tiquent
terwon de - 1>1. Gîfrt., dinstincb.? 4 N.-D.
ine "-L& it-une!.. et lu snu-ire d'un' au -
ie vie dont on n'a pus eau ire vu coul'er
les laret-.'

Industr-*e laitiêre--Dans le comptc rendu
que nous avons donné de l'examen d. la
w1 it d'industrie laitière, nous avnnot on -
baid de mentionner le nom do bi. Joseph
Lemonde, de Sr.-Liboire comme candi lat.

Nous noup emprescoti aujourd'hui de
corr.ger cette erreur, et nous sommes heu.
reux d'ajnuter que M. Lemonde e.î Ysorti
heureux de l'épreuve qu'on lui a fat subir.

Nos fé icittt on,.

1ête à Si Cail&anme-tLa fête de St.
Joseph, patron de M. le curé MIais, de St.
Guillaumec d'Upton. a été dlignemmst oh8-
m6e dimanche, le 20 mars Il y eut musse
solennel c, très b sis chant et raviv'a t e
mu-ique. sonst ta direction di tM B in ay.

Dans la soirée, les Révdes Soeurs de
l'&-somt.tion donnèrent une S<atice dam..
manique ai anijéeale. De jolis cadea lm
furent offerts à Y.lIo C uré par 1, àlêvos
du couvent ot aus>i par hi. F. L DXsaul
m»erM ., u étilà venu d'ýO Ua'Wz pour
offrir ues soultaits dbi- eircou4iaca à sois
directeur du collège de Nacolet.

La moirée, au couvent de S& Gilflasume.
fait aut4nt d'honnsur aux RUrdo. Soeurs
qu'a2 d gnue car6 qui sn était l'obje.

Lov&s e'yr--Louis- Or. lo Sun on
canad:4,-%, qui vcient do surpasrer toat ce
qn'avaient fuit. Ici homnme fort-% da l'Ac.
g cierre est arrivé ù h1oistrha. Après
b'êirc 'epos, l'herule fera in., nouvelle
tou née aux Etat-UG-.

M_ raié Laojlmme-On dit qu2e M.
l'abbé lL-imms, a aupplié à-es supérieurs
du nc pu,~ l'obtiger - acepaer l'érv,;Ié de
(;là cjuîîmi. W. Lefimruc p-é6:so.1, pa-
rait-s', que Co serait fireémtat, iotërrocs-
pire -gc- eLudC$.

*Suicie--Un s.iliulier accdetnt a été la
cal Me&juec du suicide d'un artillîsurdans
une des ca'cres de Viez.ne. L'-irtil:peur
8'cît tiré un COUp de fusil Jfl VIleîn Corp4 ;
la balle après avoir traversé 'a poitrîue
est ai.ée frappe à la aé.o um au-e soldat,

u a éîté tué, oz A'Cfl ensuite 1,-< dans
se brau d'un troisii ne' soldat. qui a ét
gr»irteznt becssé.

Remedes Sanllse
Ne sont-ce pas les herbes et les ra-

cirses qui servaient de médecine aux
anciens!I Avez-vous déjà vui le sau-
vage se serv'ir de rninétaux pour les
maladies ? Cette sciencz des herbes
et des racine; que nos pères connais-
çziient, s'étant perdue, M. J. P a.
Racicot, de Mecntréal. à force d'étu-
des sérieuses au milieu des indigè-
nez, est enfin parvenu à découvrir ce
secret qui fais-iit la richesse des an.
cicrine feruille. CarI quelle est la
plus grande richessz d'une famile ?
N'est-ce pas la santé ? Ainse doac,
ayez pleine et entière confiais= d uns
I'.tvenir : vous serez riche et heureux
si w,:us em.loyez Jans vos ftailies
les remèdes sauvagcs de

seul inventeur, propriéaire et matn-
facturier de remedJes suvages pa-
tentés

1434, Rue Xtotre-Dam.,.
MOýrMaA.Z..

A ST-HYACINTHE, on pent
vroir M. Rueico-. tous les samnedis à.
i'Hôtel.Windsor. en face du Marché.
Oni peut se procurer là et alors ~
Remèdes cèlèbres pour toutes le3 ra
,adics.

LeÊcl&yo

ýJos Mveor ini,
Marchand de Chaussures

(IN F'ACE DU >1APCîî,S]'l-HYACINTHE)

li. Morin vient de recevoir un
a.-sortitr..,î 'î,iitalcd mar-
chîandise-, stock d'au tom ne.

VALISES.SAOS DE VOYACE. CUIR A
SEMELLL

En gros et en, détail.

QaLSpécîa1itê de chau&çnrm fines et ýl4,g&nteZ.

C.u-'aire i? fi cett 8.:pw*o

COMPTABLE ET AGENT D'ASStANOZi0

Informe le public et pa.rticti-
lièremtut ses confrères de liTl-
nion St- Joseph qu'il représente*
comme Agent, plusieurs Con'.ps-
frnies d'Assurance .Anglaises, 'Ga-
nadiennes et Américaines et qu'il
compte bur l'encouragement au-
quel il a droit.

Quersnsu çn ce,tivergoh.anci Lon-

Bure= ~: Mo 9, Rue S-D>ris ,


